
 

 

 
 

 
Communiqué de presse 

 
 

Journée nationale du refus de l’échec scolaire du 22 septembre :  

 
La Fondation AlphaOmega identifie les moments charnières de 

risque de décrochage  
 

Pour toute demande d’interview d’Elisabeth Elkrief, contactez-nous au 06 71 38 53 15 

 
Paris, le 8 septembre 2021 – Le 22 septembre aura lieu la 14ème Journée nationale du refus de 
l’échec scolaire. Une édition placée sous le signe de la lutte contre les inégalités éducatives. 
À cette occasion, la Fondation AlphaOmega, qui œuvre en faveur de la réussite scolaire des 
jeunes issus de milieux modestes, dévoile son analyse  des moments charnières de risque de 
décrochage qui jalonnent le parcours scolaire des jeunes. À chacune de ces étapes, et en 
complément de l’action de l’école, l’accompagnement des associations éducatives peut 
s’avérer décisif pour prévenir le décrochage.   
 
 
Le décrochage scolaire, une réalité peu identifiée 
 

 
 
 

 

Élisabeth Elkrief, Directrice Générale de la Fondation 
AlphaOmega :  « Le phénomène du décrochage scolaire est encore 
trop souvent réduit au constat d’échec des élèves sortants du système 
scolaire. Or, les décrocheurs ne le sont pas devenus du jour au 
lendemain. On estime aujourd’hui à 1,7 million1 la population d’enfants 
et de jeunes scolarisés en REP/REP+ pour lesquels des actions de 
prévention sont possibles et indispensables pour éviter la rupture. Pour 
intervenir le plus efficacement possible, il est nécessaire de connaître 
les moments charnières où les risques de décrochage sont les plus 
importants. Connaître ces étapes, identifiées par la Fondation 
AlphaOmega, doit alors permettre d’agir en prévention plutôt qu’en 
remédiation. Troisième pilier de l’éducation aux côtés de l’école et des 
parents, les grandes associations éducatives sont là pour aider les 
jeunes les plus fragiles à passer ces caps décisifs. En leur donnant les 
moyens de toucher tous les élèves qui en ont besoin, nous pourrions 
éradiquer le fléau social du décrochage scolaire. » 

 
 

                                                      
1 Source Eduscol La politique de l'éducation prioritaire : les réseaux d'éducation prioritaire REP et REP + (mai 2021) : 
https://eduscol.education.fr/1028/la-politique-de-l-education-prioritaire-les-reseaux-d-education-prioritaire-rep-et-rep  



De la maternelle aux études supérieures, les moments charnières de risque de 
décrochage 
 
Depuis plus de 10 ans, la Fondation AlphaOmega consacre ses efforts à analyser les ressorts du 
décrochage scolaire et à soutenir les solutions les plus abouties pour le faire reculer.  
 
Aujourd’hui, elle fait le constat que le décrochage scolaire est la conséquence de plusieurs 
rendez-vous manqués par l’élève au cours de sa scolarité. L’identification et l’analyse de ces 
moments charnières est sont essentielles pour favoriser la prévention du décrochage scolaire plutôt que la 
remédiation. 
 
Ces moments charnières, la Fondation AlphaOmega les identifie ainsi : 
 

 De 5 à 7 ans en primaire, la période de l’acquisition des fondamentaux (vocabulaire, 
lecture, écriture, calcul). Si ces fondamentaux ne sont pas maîtrisés par l’élève, les risques de 
décrochage sont décuplés par la suite.  
 concerne 430 000 enfants en REP 
 

 Les années collège où l’adolescent est plus exposé aux influences extérieures. Il doit 
alors développer, d’une part, des outils de motivation pour rester concentré sur ses études et, 
d’autre part, des compétences psychosociales pour comprendre que les cours sont un moyen et 
non une fin.  
 concerne 570 000 collégiens en REP/REP+ 
 

 Au lycée, où les choix d’orientation sont cruciaux. Le jeune doit alors mener une analyse de 
ses aspirations et de ses possibilités et disposer de moyens et accompagnements pour construire 
son futur parcours d’études.  
 concerne 2 270 000 lycéens  
 

 Au cours de son cursus dans l’enseignement supérieur, où le risque de décrochage reste 
majeur, quand l’étudiant doit chaque année préciser son orientation pour sa future vie 
professionnelle. Il doit alors concilier ses études et les contraintes matérielles de sa vie de jeune 
adulte. 
 90 000 étudiants sortent de l’enseignement supérieur sans diplôme chaque année 

 
Le rôle décisif des associations éducatives pour accompagner les jeunes fragiles  

 
Pour 80 % des élèves, l’école est une condition nécessaire et suffisante. Pour les 20 % restants, 
souvent issus de milieux modestes, elle ne suffit pas et un accompagnement spécifique est 
indispensable pour passer les caps décisifs qui jalonnent le parcours scolaire.   
 
C’est le rôle des grandes associations éducatives qui accompagnent aujourd’hui des dizaines voire 
des centaines de milliers de jeunes sur l’ensemble du territoire. Grâce à leurs approches éducatives 
éprouvées, elles constituent un filet de sécurité essentiel. Elles font appel à une variété de modes 
d’action, du soutien scolaire au mentorat en passant par l’initiation à l’entrepreneuriat. En 
agissant en prévention auprès des jeunes fragiles plutôt qu’en réparation après la rupture, elles constituent 
un antidote au décrochage scolaire.  
 
La Fondation AlphaOmega s’investit financièrement et humainement à leurs côtés pour les aider à massifier 
leur action et leur permettre de devenir un véritable antidote au décrochage scolaire.   



 
 
 
 
 
À propos de la Fondation AlphaOmega 
La Fondation AlphaOmega est le leader de la venture philanthropy en France. Créée en 2010 par Maurice Tchenio, 
pionnier du Private Equity et fondateur d’Apax Partners, la Fondation AlphaOmega a vocation à lutter contre le 
décrochage scolaire et à favoriser l’insertion professionnelle des jeunes issus de milieux modestes. Elle soutient 7 
grandes associations nationales, leader de l’Education grâce à un soutien financier durable et un accompagnement 
en compétences pour les aider à passer à l’échelle. 
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